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La bibliothèque Santé - PFRS porte désormais le nom de Madeleine-Brès, première femme française docteur en
médecine. - Crédit Stéphane GEUFROI.

Dans le cadre des célébrations du 60e anniversaire de sa reconstruction, l’université a décidé

d’attribuer un nom à chacune de ses bibliothèques.

Dans le cadre des célébrations du 60e anniversaire de sa reconstruction, l’université a décidé

d’attribuer un nom à chacune de ses bibliothèques.  « Ce sont les noms de personnalités liées à

l’Université de Caen Normandie, à la région ou aux valeurs que l’Université entend promouvoir »

, détaille Linda Ortholan, directrice de la communication à l’Université.

Après une consultation de l’ensemble de la communauté universitaire, le conseil d’administration

a retenu les noms suivants :  Pierre Sineux,  (historien  de  l’antiquité  grecque et  président  de

l’université de 2012 à 2016) pour la bibliothèque Droit-Lettres sur le campus 1 ; Madeleine Brès,

(première femme française docteur en médecine), pour la bibliothèque Santé - PFRS ; Rosalind

Franklin, (biologiste, ses clichés ont été décisifs dans la découverte de la structure de l’ADN)

pour  la  bibliothèque  Sciences-Staps  sur  le  campus  2 ;  Gaston  Mialaret,  (pédagogue  et

enseignant,  dont l’action a été continue pour la reconnaissance des sciences de l’éducation

dans l’enseignement supérieur), pour la bibliothèque de l’Espe ; Blanche Maupas, (institutrice et

directrice  d’école  de  la  Manche,  qui  mena  un  combat  de  plusieurs  décennies  pour  la

réhabilitation de son mari et d’autres officiers fusillés pour l’exemple lors de la Première guerre

mondiale), pour la bibliothèque de Cherbourg-en-Cotentin et  Olympe de Gouges , (féministe et

abolitionniste,  militante  de  l’égalité  des  droits  civiques  et  politiques)  pour  la  bibliothèque

d’Alençon.

« Tous ces choix témoignent des valeurs qui sont au cœur du projet d’établissement : excellence

scientifique et intégrité académique autant que responsabilité sociale et citoyenne » , commente

Linda Ortholan. « Il  s’agit  aussi  de rappeler  que les bibliothèques rendent  un service public,

ouvert à tous, particuliers et collectivités ».




